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			Quelle est cette forme sombre qui vient de disparaître ? Vous vous promeniez tranquillement dans votre petit coin de paradis habituel quand il vous a semblé entrevoir quelque chose. Un souffle, un mouvement dans la périphérie de votre vision. Votre cœur s’est accéléré, ses battements erratiques cognant douloureusement contre votre cage thoracique. L’instinct de survie brûle votre organisme et vous pousse à fuir, le plus vite possible. La certitude que la chose que vous avez aperçue n’était pas naturelle. Que vous alliez vous retrouver en grand danger si vous restiez là à écouter et à guetter le moindre bruissement dans l’air. En un instant, c’est la panique dans votre imaginaire : un monstre tombé d’une lointaine dimension, une créature sanguinaire tapie dans l’obscurité, l’éclat dérangeant d’un être magique entrant en collision avec votre réalité bien ordonnée.

			Vous venez de croiser la route d’une créature surnaturelle. Et pas d’inquiétude, si vous lisez ces lignes, c’est que vous êtes toujours en vie !

			Comme on peut le voir, le simple fait d’écrire les mots « créatures surnaturelles » invoque des images vibrantes de sirènes, loups-garous, dragons, vampires et autres chimères troublantes.

			Légendes millénaires, superstition, songe ? Les créatures surnaturelles sont tout cela à la fois : intemporelles et terriblement modernes, elles alimentent nos peurs et nos imaginaires. Imparfaitement parfaites, elles peuvent porter en elles le poids d’une dualité pas toujours réconciliée : le conflit entre leur nature bestiale et leur nature humaine.

			

			Jamais vraiment oubliées, même face à l’œil critique de la science, elles se relèvent aujourd’hui pour faire entendre leurs voix et nous aider à réapprendre à rêver et à guérir nos blessures les plus profondes.

			C’est d’ailleurs tout le propos de ce livre-oracle dans lequel vous allez pouvoir découvrir huit de ces créatures fabuleuses. Elles ont toute leur place au sein de votre propre bestiaire pour vous permettre de réveiller cet imaginaire peut-être endormi au fond de votre cœur et guider vos pas vers une réconciliation de toutes les facettes qui composent votre personnalité.

			
			Ce livre peut se lire en musique et chaque créature vous livre un élément sonore pour renforcer son message ou son conseil. Vous êtes libre d’en profiter, c’est un petit plus pour découvrir ces nouveaux amis sous un angle différent.

			Vous trouverez un QR code dans chaque chapitre consacré aux créatures surnaturelles. N’hésitez pas à les scanner pour accéder à un contenu audio spécifique et enrichir votre lecture.

		

		Télécharger et imprimez en recto-verso puis découpez vos cartes :
https://editions-jouvence.com/cartes_travailler_sur_soi_grace_aux_rencontres_surnaturelles.pdf

		 

			

			
Monstres, fantômes et autres créatures… : portrait croisé

			✦

			Le surnaturel, comme rempart face à la réalité ?

			Quand on pense aux créatures surnaturelles, on situe implicitement ces légendes au Moyen Âge, sous couvert de superstition et d’obscurantisme. C’est vrai… mais c’est une partie de la réponse.

			✦

			Voyage dans le temps sur les traces des créatures surnaturelles

			Vous voyez ce très vieux livre, là, sur les étagères poussiéreuses d’une bibliothèque antique d’Alexandrie ? Il s’agit du Physiologus, le plus ancien bestiaire trouvé en Grèce et rédigé entre 200 et 400 apr. J.-C. ! Voilà deux mille ans qu’il fait vibrer les imaginaires par ses dessins de bêtes curieuses, listes de pierres et autres merveilles.

			Retournons encore plus loin dans le temps. (Pardon, la machine spatiotemporelle secoue un peu.) Les pieds dans la poussière de la grotte de Lascaux, Chauvet ou Combarelles, voici un petit jeu. À vous de trouver les créatures étranges et hybrides parmi toutes ces gravures rupestres. Vous voyez cet homme mêlé à un bison ? Ou ce cheval de ténèbres entouré par des aurochs et des mains humaines…

			

			Moyen Âge : peurs, ordre social et frissons partagés

			Il est vrai qu’au Moyen Âge le surnaturel fut un bon exutoire. Religion omniprésente, quotidien difficile (travail intensif, pauvreté, maladie…). On cherchait une explication extraordinaire à tout. Ce chien qui passe un peu trop près : un signe du démon en chasse d’une nouvelle âme. Cette tempête qui a ruiné la récolte : un péché non expié qui a damné tout un village. Cette épidémie de peste, la faute d’une bande de sorcières adoratrices du malin… On frissonnait dans les veillées en se partageant des histoires de revenants, de malédiction ou d’intersignes annonciateurs du trépas prochain d’un membre de la famille. La mort, la peur, l’extraordinaire étaient respectés.

			Mais la créature surnaturelle servait aussi à faire observer l’ordre social et la moralité : combien d’enfants menacés de la présence du Croquemitaine après une bêtise ? Combien de jeunes filles traumatisées à la perspective de finir sous les coups de fourche de la Marie-Groëtte en cas d’impudeur flagrante, ou encore d’âmes terrifiées devant les contes de la vouivre, sauvage serpent-dragon protégeant ses richesses et châtiant les avares et les hommes impurs ?

			À cette époque, on se méfie de celui qui ne cadre pas avec le modèle sociétal en le voyant sorcier-meneur de loup et sans doute garou à ses heures perdues.

			

			Renaissance et cabinets de curiosités

			Oh ! Quelle est cette fête somptueuse ? Et cette cour rassemblant des artistes de tous bords ? À la renaissance fleurissent les cabinets de curiosités ou armoires aux mille merveilles. Tout bon collectionneur s’appliquait à y entreposer les objets les plus insolites et les plus lointains (bizarreries médicales, coquillages, ustensiles venus de contrées perdues…). L’esprit scientifique commence à pointer le bout de son nez et l’humanisme recentre la pensée sur l’homme plus que sur Dieu. On s’ouvre au monde, aux voyages, à l’exotisme. L’imaginaire fantastique ne s’en trouve que plus développé. On accumule l’incroyable, le surprenant. On révère le bézoard, la main de gloire et le crocodile fabuleux… On rêve, on frissonne… toujours.

			Lumières, science et déclin apparent du merveilleux

			Au xviii e, avec l’esprit des lumières et ses philosophes, la science devient la clé, le prisme par lequel toute notion doit passer. Les créatures surnaturelles sont reléguées au rang de fiction ou de contes pour enfants. Pourtant elles sont encore là, bien au chaud dans l’imaginaire collectif et même si l’on tente de décrypter le monstre, on le fantasme tout autant.

			

			
xixe siècle : l’occultisme, le spiritisme et la littérature gothique

			Au xixe siècle, un mouvement lié à l’occultisme réveille cet instinct primaire de la quête de l’impossible. La recherche spirite se fait plus précise, Flammarion1 explore les séances médiumniques et les tables tournantes pendant qu’Alan Kardec2 pose les bases du spiritisme moderne. On reconnaîtra aussi le travail brillant de Jacques Collin de Plancy et son dictionnaire infernal qui recense moult êtres magiques, démons, esprits ou phénomènes paranormaux. Le gothique flamboie par les plumes de Mary Shelley et son Frankenstein, Bram Stoker et son comte Dracula, ou encore Matthew Gregory Lewis et son moine terrifiant.

			

			Modernité, culture populaire et nouveaux monstres

			Passé la révolution industrielle, la pensée scientifique donne le ton et les créatures surnaturelles glissent de la superstition à la culture populaire du divertissement. Les croyances anciennes sont toujours bien présentes même si vampires, sirènes et fantômes laissent la place à d’autres monstres comme les aliens, les légendes urbaines (Slender Man, la Femme à la bouche fendue…). 

			La modernité et sa technologie de pointe ont fait évoluer nos peurs vers le macabre, le sang et l’horreur sans filtres. La créature surnaturelle permet d’imaginer la transgression des valeurs morales, la transcendance de sa condition humaine vers un être tout-puissant.

			✦

			Pourquoi le surnaturel nous parle-t-il encore ?

			La créature surnaturelle est aussi un symbole ambivalent, capable selon les situations du pire comme du meilleur.

			Elle révèle un cri vibrant : le refus de la lente disparition de nos racines culturelles et folkloriques face à la vision cartésienne de la société. Les croyances surnaturelles sont fondamentales pour expliquer l’inexplicable et les créatures de ce type en sont le plus beau vecteur.

			

			
Classification des créatures surnaturelles

			Les créatures surnaturelles forment une grande et belle famille dont les racines remontent à des millénaires.

			Et si nous parcourions ensemble leur arbre généalogique ?

			✦

			Les chimères

			Mythiques ou hybrides, elles sont les plus anciennes créatures connues sur Terre. Souvent d’origine mythologique, elles mixent humain et animal. Elles sont dotées d’un appétit vorace et d’une force exceptionnelle.

			Commençons par le Sphinx, cette figure mi-femme mi-lion qui a décimé bon nombre de voyageurs cherchant à rejoindre Thèbes, en Égypte. Le Sphinx, pour les laisser passer, leur posait une énigme. S’ils ne parvenaient pas à y répondre, les malheureux finissaient en repas minute. C’est Œdipe qui viendra à bout de cette créature en apportant la solution tant convoitée à la question épineuse : « Qui, à l’aube de sa vie marche sur quatre jambes, à midi sur deux jambes, et au crépuscule de son existence sur trois jambes ? » – vous avez deviné ? « L’homme », tout à fait !

			La sirène, mi-femme, mi-poisson, est dans la mythologie grecque une séductrice qui, de son chant, incite les marins envoûtés à se précipiter dans les flots pour y être dévorés. On trouve dans le monde de nombreuses représentations de cet être fantastique (Femme-oiseau, Marie-Morgane, Ningyo…). 

			

			Le centaure Chiron, créature chimérique, vous attend page 36.

			✦

			Les légendaires

			Ces monstres dominent les récits folkloriques et continuent à entretenir l’imaginaire collectif.

			L’un des plus connus est le vampire, avec son emblématique représentant le comte Dracula et son château perdu dans les Carpates. Même s’il s’agit de la figure la plus célèbre en termes de buveur de sang gothique, il en existe en fait bien d’autres plus obscurs (l’Asambosam d’Afrique, le Jiangshi de Chine et le Baobhan sith d’Écosse…). 

			Le Wendigo est aussi une créature légendaire très intrigante. Né de l’imaginaire algonquin, ce monstre est capable d’imiter la voix de vos proches pour vous inciter à sortir de chez vous et… vous dévorer (évidemment).

			Baba Yaga, la sorcière-ogresse des contes slaves, vous ouvre la porte de son étrange cabane, montée sur une patte de poule, page 48.

			

			✦

			Les cryptides

			Ce mot désigne une créature animale supposée réelle, mais dont l’authenticité n’a jamais été prouvée. En revanche, on a collecté de nombreux témoignages non concluants (selon la science) pour confirmer leur véracité. C’est en 1983 que ce concept a été proposé pour remplacer le terme trop vague de « monstre » dans le cadre de la cryptozoologie (l’étude de ces créatures cachées et mystérieuses).

			Il existe des cryptides particulièrement célèbres comme le Yéti (surnommé « l’abominable Homme des neiges »). Il s’agirait d’un primate géant – même si certains l’ont aussi associé à un ours – dont le corps est entièrement couvert de poils. Perdu dans la montagne népalaise, on peut le croiser (avec prudence) au détour d’une expédition dans l’Himalaya.

			Autre cryptide emblématique : le monstre du loch Ness. Nessie, pour les intimes, se cache dans les eaux sombres de ce paradis d’Écosse. De nombreux témoignages, même récents, disent avoir vu une forme étrange au long cou trancher la surface du lac. Certains la qualifient de « dinosaure antique », seul rescapé de son espèce et coincé dans ce petit lac, d’autres la classent irrévérencieusement dans les arnaques. Les avis sont partagés mais continuent à faire couler beaucoup d’encre depuis plus d’un siècle.

			

			Affrontez les profondeurs de l’océan en partant à la rencontre du Kraken, le cryptide qui fait trembler les marins depuis la nuit des temps, page 61.

			✦

			Les urbaines

			Ce sont des créatures surnaturelles très contemporaines et parfois même nées d’Internet et de sa puissance de réseau.

			Si l’on cherche à évoquer une légende urbaine terrifiante, on pensera au Slender Man, entité fictive apparue en 2009 sur le forum Something Awful lors d’un concours d’images paranormales. Son aspect est celui d’un homme très grand et mince, sans visage, vêtu d’un costume sombre et doté de bras ou de tentacules allongés. Comme souvent, tout un imaginaire s’est ensuite enflammé avec des témoignages réalistes indiquant avoir vu le Slender Man en vrai.

			Une dernière petite créature surnaturelle horrifique ? Vous n’allez pas regretter votre choix ! Connaissez-vous les Black Eyed Children – littéralement « enfants aux yeux noirs » ? Non ? Ces charmants bambins (peau blafarde, globes oculaires couleur d’encre) frappent chez vous la nuit pour vous demander de l’aide. Ils génèrent un malaise profond par leur simple présence. Rares sont les témoignages de ce qui se passe une fois qu’on leur a ouvert la porte, ce qui est, somme toute, encore plus terrifiant.

			Passez de l’autre côté du miroir pour faire la connaissance de Bloody Mary et sa légende urbaine, page 70.

			

			✦

			Les psychopompes

			Souvent méconnu, le psychopompe est une créature messagère ou guide entre le monde des vivants et celui des morts. Il peut prendre plusieurs formes : corbeau, cerf, fée… Il dérange et terrifie les humains par son ambivalence entre deux états. Pourtant son approche est bienveillante ou, en tout cas, non agressive. C’est un passeur, un accompagnateur.

			En France, le plus célèbre des psychopompes est breton : il s’agit de l’Ankou. On dit que ce rôle est tenu par le dernier mort de l’année, qui sera alors l’Ankou pour un an. Sa mission est de collecter les âmes des défunts pour les mener vers leur prochaine demeure (paradis, enfer, purgatoire, limbes…). Il embarque ces âmes dans sa vieille charrette, tirée par un cheval fatigué. On ne voit pas l’Ankou, mais le bruit grinçant des roues de sa carriole l’annonce souvent. Rien ne sert de se cacher sous ses couvertures. Si l’Ankou doit vous trouver, il le fera !

			Créature terrestre bien réelle, le corbeau est considéré dans pratiquement toutes les cultures comme un puissant psychopompe. Il est d’ailleurs craint ou vénéré dans de nombreux endroits du globe. Dans la mythologie nordique, les corbeaux d’Odin parcouraient le monde en tant qu’émissaires entre les dimensions, gardiens de la mémoire et de la pensée. De la même façon, chez les Amérindiens haïdans, tlingits, tsimshians… le corbeau est aussi un défenseur messager, créateur du monde. On retrouve cette figure du corbeau dans l’une des formes de la déesse irlandaise Morrigan, quand elle apparaissait sur les champs de bataille pour guider les âmes des guerriers à travers la mort.

			

			Entendez-vous le cri de la Banshee dans le vent et son message de l’au-delà, page 80 ?

			✦

			Les élémentaires

			Esprits de la nature, ils forment une merveilleuse famille qu’il nous importe de protéger en ces temps d’écoanxiété profonde. Les créatures élémentaires peuvent se trouver à la croisée de plusieurs des catégories précédentes, mais méritent d’avoir une maison dédiée à leur cause. Ces esprits primitifs ayant côtoyé la naissance de la Terre elle-même ont donné vie à des entités contrôlant des éléments ou des lieux, qui ont inspiré de nombreux folklores se ressemblant fortement d’un pays à un autre.

			Notre lutin facétieux, par exemple, prendra le doux nom de Brownie en Écosse, Leprechaun en Irlande, Nisse en Suède et de « peuple caché » en Islande.

			Les créatures élémentaires sont liées à l’un des quatre éléments (voire parfois à plusieurs en même temps) : eau, feu, terre, air qui les composent.

			Du fait de leur nature élémentaire, ils sont attachés à notre réalité et lui confèrent une dimension très symbolique et spirituelle. Ils sont plus ou moins vénérés selon le degré de croyance des populations concernées.

			

			L’ondine, créature d’eau aux cheveux d’or, cache son tempérament colérique derrière un charme de façade. Ne vous y fiez pas : si vous la croisez au bord d’un puits ou d’un étang, elle vous emportera avec elle pour que vous la serviez pour l’éternité.

			Quant aux sylphes, esprits de l’air d’une beauté irréelle, ils modèlent les nuages et se jouent des courants d’air. On raconte que leur chant mystérieux est capable d’inspirer la plume des plus grands artistes, volant ainsi la vedette aux nymphes, créatures de la terre et de la forêt.

			Au plus profond du désert, une créature élémentaire inquiétante vous attend : le djinn de feu, Ifrit, page 89.

			✦

			Les esprits

			Comme leur nom l’indique, ces créatures sont des entités spirituelles immatérielles, âmes de défunts ou manifestations un peu plus dérangeantes telles que les poltergeists3 ou les démons. Selon les cultures, elles peuvent prendre plusieurs formes. Par exemple, au Japon, on distinguera le fantôme vengeur Onryo du Yurei, esprit sans repos, ou encore le Yokai, phénomène surnaturel ou étrange.

			

			Le Mokumokuren est un Yokai qui apparaît sous la forme d’un œil toujours présent dans le moindre interstice et en observation constante de la personne (de quoi se sentir légèrement paranoïaque).

			Les têtes volantes ou Penangaalan sont aussi une manifestation connue de cette catégorie. Elles sont très courantes en Asie et en Indonésie, elles se montrent sous la forme d’une tête humaine, détachée de son corps et flottant jusqu’à ce qu’elles aient trouvé leur nouvelle victime. Elles sont souvent classées parmi les vampires puisqu’elles se nourrissent du sang des vivants.

			Tendez l’oreille, page 101, pour rencontrer la Dame blanche au détour d’une route brumeuse.

			✦

			Les métamorphes

			Ce sont des créatures ayant la capacité de se transformer, de glisser d’un état à un autre (de l’humain à l’animal ou à une essence spirituelle). On retrouve des métamorphes depuis la nuit des temps dans la mythologie, le folklore ou les légendes urbaines. Leur condition changeante incite l’imaginaire à se projeter plus loin, à visualiser une transcendance de l’être vers une forme plus forte, plus pure, plus résiliente. Le symbole même du dépassement et de la libération. À ne pas confondre avec la chimère, qui, elle, est constituée d’un mélange de deux êtres (corps de lion-buste de femme…), le métamorphe, lui, passe bien d’un état à un autre.

			

			Le Skinwalker est un magnifique exemple de métamorphe. La créature naît de l’évolution d’un chamane navajo ayant transgressé l’ordre et l’équilibre du monde par un acte inqualifiable. Sa nature humaine lui est alors refusée et il se transforme en une entité damnée, vouant son essence au mal.

			Autre métamorphe intrigant : le Selkie. En Écosse, les dauphins ou les phoques peuvent devenir mortels la nuit de la Saint-Jean. Ils dissimulent alors leur peau animale et se joignent à la population pour célébrer, danser, chanter… et se trouver une conquête. Au petit matin, quand la créature reprendra sa forme naturelle, elle laissera peut-être derrière elle un enfant à naître.

			Un métamorphe bien connu et facétieux est pressé de vous rencontrer page 111 : l’esprit-renard, Kitsune.

			

			
Les grands auteurs qui ont donné naissance aux créatures surnaturelles

			Parce que l’imaginaire collectif ne se nourrit pas tout seul, voici une liste des grands noms qui à travers l’histoire sont venus détailler les créatures dans les pages de leurs bestiaires.

			✦

			Hésiode, Homère, Ovide

			Dans l’Antiquité, ces poètes (surtout Ovide avec ses Métamorphoses) sont à l’origine de la mythologie gréco-romaine et ses figures les plus intrigantes (hydre, sirène, cyclope, sphinx, etc.).

			Rien que dans les deux ouvrages d’Homère qui content les péripéties du voyage d’Ulysse, on compte jusqu’à 20 créatures surnaturelles !

			✦

			Bestiaires médiévaux

			À l’instar du Physiologus (iie siècle), il existe de nombreux bestiaires médiévaux tous très inspirés par cette œuvre primaire, comme celui d’Aberdeen (datant de 1200 et toujours présent à la bibliothèque de la ville du même nom). Richard de Fournival, quant à lui, prend le genre à contre-pied en livrant Le Bestiaire d’amour, une œuvre courtoise et poétique dans laquelle chaque animal, réel ou fabuleux, illustre un aspect de la quête amoureuse. Ces différents écrits ont cristallisé l’imaginaire fantastique occidental, consolidant tout un univers de dragons, licornes, manticores et griffons.

			

			✦

			Dante Alighieri et sa Divine Comédie


			Ce chef-d’œuvre a été rédigé en quinze ans et le passionnera jusqu’à sa mort, en 1321. Elle intègre une foule de monstres, créatures infernales, démons issus du folklore et de la tradition biblique et s’inscrit dans une période troublée, à la fin du Moyen Âge, pendant laquelle de nouveaux courants de pensée apparaissent, bousculant les codes et les croyances de l’époque.

			✦

			H. P. Lovecraft

			Il est l’inventeur d’un bestiaire cosmique unique au début du xxe siècle (Cthulhu, Nyarlathotep…). Le monstre y symbolise la peur de l’inconnu et marque le monde de l’horreur et de la fantasy moderne.

			✦

			J. R. R. Tolkien (Le Seigneur des Anneaux, Le Hobbit)

			Ce maître écrivain du xx e siècle a su redonner vie à un panthéon de figures mythiques oubliées (orques, elfes, trolls, dragons, balrogs…), popularisant et normalisant ainsi le genre de la fantasy.

			

			✦

			J. K. Rowling (Harry Potter)

			Sombrals, Basilics, Hippogriffes, Mandragores… Que de magnifiques nouvelles créatures surnaturelles dans le bestiaire magique de l’autrice de Harry Potter ou des Animaux fantastiques.

			
Différencier la fausse créature surnaturelle de la vraie… pas toujours facile !

			Les créatures surnaturelles fascinent et entretiennent le mystère, et ce depuis la nuit des temps. Elles ont même tellement attisé les curiosités que certains se sont laissé porter très loin par leur imaginaire (un peu trop loin, même, comme on le verra ensuite) et pas qu’à des fins honnêtes : nous verrons un florilège des plus grands canulars recensés autour de ces charmantes petites bêtes fabuleuses.

			On notera aussi que la progression des moyens techniques au fil des siècles a inspiré de plus en plus de faussaires, surtout par le biais de la photo ou, plus tard, celui de la vidéo et d’Internet. Les prémices de la mise en doute actuelle véhiculée par l’usage intensif de l’IA (intelligence artificielle) ?

			

			✦

			Les Fées de Cottingley (1917)

			Elsie et Frances, deux toutes jeunes filles vivant dans la bucolique campagne anglaise, font le buzz en 1917 en apportant deux clichés pris avec l’appareil photo familial et les montrant parmi une ribambelle de fées et esprits de l’air gambadant gaiement autour d’elles. L’affaire fait grand bruit, jusqu’à impliquer Sir Conan Doyle, féru de spiritisme, qui y consacre même un livre : The Coming of the Fairies.

			Elsie avouera bien plus tard (en 1983) avoir fabriqué des « fées » en carton, découpées à partir d’un album pour enfant et fixées au sol par des épingles à cheveux.

			✦

			La Sirène de Fidji (1800)

			Un canular plus vrai que nature qui hante les musées du monde entier depuis le xixe siècle. La Sirène de Fidji a été créée par un pêcheur japonais par… collage. Une tête et un torse de singe momifié accolé à la queue d’un poisson, le tout relié par un bon vieux papier mâché pour assurer un parfait rendu visuel. Un as du bricolage et de la supercherie ! Cette chimère artificielle a connu la gloire et a voyagé à travers toute la planète.

			On doit sa découverte à un armateur anglais, Eades, qui aurait vendu son bateau et investi ses dernières économies pour pouvoir acheter cette merveille et la ramener en Angleterre. Persuadé d’avoir trouvé une pépite unique, il tentera de la faire reconnaître par différents scientifiques comme étant tout à fait authentique, générant ainsi une véritable polémique et une bataille entre d’éminents savants de l’époque.

			

			Eades, discrédité et ruiné, finira par ne léguer que cette maudite sirène à son fils. Super cadeau, papa ! Après moult péripéties, celle-ci échouera de l’autre côté de l’Atlantique dans les mains d’un certain Barnum, qui l’exposera en 1842 lors d’une tournée de son cirque de créatures étranges à travers tout le pays.

			Même si l’originale n’existe plus, de nombreuses « Sirènes de Fidji » ont ensuite vu le jour. Ce canular a en effet été reproduit sous différentes formes au fil du temps dans différents musées du monde, et ce dans une optique de provoquer la curiosité des visiteurs (ou de se moquer de leur crédulité).

			✦

			Photo de Mary Todd Lincoln et son défunt époux (1860)

			William H. Mumler (Boston, années 1860), fut le tout premier photographe à réaliser des « portraits de l’au-delà ». Le plus célèbre de ses clichés est celui de l’épouse du président Lincoln posant avec le spectre de son illustre mari en arrière-plan. Mumler, comme on le découvrira plus tard, truquait ses plaques de verre par divers procédés, parvenant à ajouter un visage glaçant et fantomatique derrière son client. À noter, les revenants figurant sur les photos étaient souvent d’anciennes personnes connues ou décédées dont il avait repris les traits. Accusé de fraude, il échappa à la condamnation, mais perdit toute crédibilité et vit sa carrière ruinée.
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